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The systematic position of the genus Pseudamnicola in the family Aydroliidae does 
not give birth to discussion, but pienty of species were taken out of this-genus 
and included In other genera, newly described after anatomical characteristics. 

The famiiy Aydro&iidae was the object of many discussions, whether it can be consi- 
dered as an upper framing - a superfamily - Aydroßioidea- which would contain as 
well other families of freshwater species, or if it must be included in the "Risso- 
acea” superfamily. The author shows the fact that many specialists today divide the 
Rissoacea group in many superfamilies, on evidence of their anatomical characteris- 


tics and even according to their life environment. 


In order to estabiish some anatomical features of the genus Pseudamnicola, we give 
- in a schematized form - the femaie and male genitai apparatus, as well as the ra- 
dula., According to their appearance, Pseudamnicola codaeanui GROSSU,1946 is inclu- 
ded in a new genus : Grossuana RADOMAN,1973 and some species of thegenus Aydaokia 
are included in a new genus : Ventaos¿a RADOMAN,1977. We thought necessary to re- 
mind in the introductive part these important systematic restructurations in the 
family Aydraoßiidae, in order to separate in a correct way the features of the genus 
Pseudamnicola and to establish its piace in the systematics. As it is a genus with 
many recent species and fossils, the shell has piayed and stili piays a very impor- 
tant part in the determinations. Finally, the present revision contains the des- 
cription of four new species discovered in the waters from Dobrogea and the Danube 
delta, which were found not only in the freshwater but also in the waters with a 


low salinity. 


Le genre Pseudamnicola PAULACI,1878 contient de nombreuses especes gui vivent dans 
les eaux douces, mais qui peuvent aussi étre rencontrées dans ies eaux ä salinite 
röduite. Ce sont des prosobranches de petites dimensions qui depassent rarement 
une hauteur de 3 mm., a spire relativement petite et un nombre réduit de tours 


dont la surface est lisse; le péristome est continu et très peu épaissi. 


Etant donnée leur faible dimension, ces prosobranches n'ont attiré l'attention que 
tardivement et en conséquence, on les trouve rarement dans les collections. Ils 


apparaissent des le jurassigue et beaucoup d'especes fossiles ont un grand role 
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dans la determination de certaines couches géologiques. Les premiéres déterminati- 
ons des especes actuelles et fossiles ont été faites en fonction de la coquille : 
forme, dimensions, couleur,etc..., en faisant ainsi une différenciation et une com- 
paraison plus facile entre elles. Dans la systématique, ce genre appartient a la 
famille des Aydroliidae. De nombreux chercheurs ont fait des études pour l'Europe, 
parmi lesguelles les contributions importantes de P.RADOMAN (1966-1972) concernant 
cette famille. A la suite de certaines recherches anatomigues, la position systema- 
tique de la famille Aydrokiidee et celle de plusieurs genres sont fort discutées et 
souvent contradictoires. Avant de faire la description des especes de Roumanie, il 
est nécessaire de connaftre quelques discussions et propositions concernant cette 
famille et certains genres pour mieux comprendre la place du genre Pseudamnicola, 
étant donnée 1'hétérogénéité de cette famille, chose admise également dans les tra- 


vaux classiques. 


La dénomination d'"Hydrobia" couvrait de nombreuses especes, mais a mesure des étu- 
des anatomiques faites sur des exemplaires actuels, on a trouvé des caracteres dif- 
férenciés et on a décrit ainsi de nombreux nouveaux genres et même de nouvelles 
sous-familles. La dénomination de la famille provient du genre Hydzobia HARTMANN, 
1821, mais J.THIELE (1928) montre que cette dénomination doit Etre écartée car le 
nom Aydazobéius LEACH,1817 a été donné a un coléoptère aquatique. En tenant compte 

de cette proposition, L.GERMAIN (1931) place les espèces de la famille Aydrokiidae 
dans la famille des Bythinellidae, qui contient les espèces d'eau douce : Bythineé- 
ta, Lithoglyphus, Pseudamnicola, etc., et pour les espèces saumätres et marines, il 
emploie le genre Paludestrina Orbigny,1840. De ce fait, la dénomination Aydrokia 
n'est plus employée, les espèces de l'ancien genre étant nommées : Paludestrina acu- 
ta, P, Atagnalia, etc., qui étaient connues sous le nom de Hydrolia. Pourtant, ces 
propositionsn'ont pas été appliquées dans la littérature contemporaine et le genre 
Hydaokia est toujours resté dans la systématique, ayant un contour bien individuali- 


sé et contenant un nombre plus réduit d'espèces. 


En ce qui concerne la place systématique de la famille, la plupart des specialistes 
la situent dans la superfamille Rissoacea (= Rissoidea), un groupe fort heterogene. 
Fr .NORDSIECK (1972) propose la division de ce groupe en quatre superfamilles : 
Rissoacea, Hydrokioidea, Microrissoidea et Rissoinoidea, chacune contenant un grand 
nombre de familles et de genres. P.RADOMAN (1973) admet aussi dans ses travaux 1'e- 
xistence de la superfamille indépendante Aydrokioidea, avec des espèces d'eau douce, 
séparée des Rissoidea qui contient des espèces marines et d'eau saumâtre. Mats cect- 
te classification est discutée et n'est pas acceptée par tous les spécialistes et 
G.DAVIS (1978) donne de nombreux arguments contre ces propositions, en montrant qu' 
on ne peut faire une séparation décisive entre les formes marines et celles d'eau 
douce; il montre que du point de vue phylogénétique et anatomique étroit entre ces 
deux categories, des especes anatomiquement similaires - mais pas identiques - vi- 


vent tant dans les eaux douces que dans les eaux saumátres et marines. 


Selon la classification de RADOMAN, la superfamllle Hydazokiotidea contient de nom- 


N 


breuses familles, quelques unes dérivées des genres qui appartenaient a la famille 
NHydnokiidae, à savoir : Pyrgulidae, Lithoglyphidae, Bythinellidae, etc., ensemble 
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avec la famille Aydzokiidae. Sans tenir compte de sa position systématique, la fa- 
mille Hydrokiidae, qui contient aussi Pseudamnicola a les caracteres suivants qui 
la séparent d'autres familles similaires : la radula de type taenioglosse, a for- 
mule 2+1+1+1+2, la présence d'un appendice a la partie oesophagienne, un glomérule 
formé de l'oviducte et la présence d'un ou deux réceptacles séminaux (Rsl et Rs2); 


à l'appareil génital male, un penis externe plus ou moins développé. 


Cette famille est divisée en plusieurs sous-familles dont seules sont représentées 
en Roumanie : Aydrobiinae TROSCHEL,1857 et Onientaliinae RADOMAN, 1973. 

La première sous-famille contient les genres : Hydrokia HARTMANN, 1821, Ventriosa 
RADOMAN,1977 et Pseudamnicola PAULACI,1878; la deuxieme sous-famille contient de 
nombreux autres genres séparés du genre Pseudamnicola, Entre les trois genres qui 
appartiennent à la sous-famille Hydroliinae, il y a des différences anatomlgues, 


mis a part certains caracteres conchyliologiques. 


Le genre Pseudamnicola, à la différence de Hydrobia et Ventrosia, est caractérisé 
par : la dent centrale de la radula a la forme d'un papillon, a deux cuspides ba- 
saux, au bord superieur un peu incline, a une pointe centrale plus developpee et 


a quatre pointes plus petites; les dents latérales et marginales sont beaucoup 


une pointe centrale plus développée, et quatre pointes plus petites de chaque cóté, 


plus allongees; les latérales ont toujours le bord superieur un peu incliné et ont 
disposées symétriquement; les dents latérales ont des formes dentelées (fig.l). 
| 


Fig.l - La radula taenioglosse de Pseudamnicola cunta 
KUSTER. (D'après RADOMAN,1966). 


L'appareil génital femelle est formé d'un ovaire tubulaire à un canal ovulaire 
d'où se ramifie le canal gonopéricordial, l'oviducte s'épaissit et forme un enrou- 
lement, un petit glomérule plus ou moins développé; à la sortie du glomérule, l'o- 
viducte s'unit au canal qui transporte le sperme vers la bursa copulatrix. Il y a 
deux receptacles séminaux, disposés différemment (voir Fig.2, A et B). La glande 


annexe est beaucoup plus développée et joue le rôle de glande albuminigene, de 


NEC 


APEX Vol.1(1) - "“.A.V.GROSSU - - PSEUDAMNICOLA EN ROUMANIE + n.sp. 


glande capsulaire qui rend mûrs les oeufs avant leur évacuation, D'habitude, ces 
organes de l'appareil genital femelle sont renfermes dans une capsule fibreuse et 
leur observation n'est possible qu'apres l'écartement de celle-ci. Nous nous sommes 
intéressés au caractére anatomique de cet appareil génital femelle qui est néces- 
saire pour la determination et nous n'allons donc insister ni sur le chemin que 


prend le sperme, ni sur le processus de fécondation. 


L'appareil genital mäle est plus simple : il est formé d'une gonade tubulaire, d'un 
canal déférent qui a une glande annexe intercalée, ä role de prostate, nécessaire 
pour faire múrir les spermatozoides et enfin le pénis allongé, á une seule pointe 
(Fig.2 C). VERA FRETTER et A.GRAHAM (1978) attirent l'attention sur le fait que, 
jusqu'a plus ample information, la variation de la forme et dimension du penis, a 
la base du tentacule droit, visible chez les máles, peut jouer un róle pour la dé- 


termination de certaines especes. 
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Fig.2 - L'appareil génital de Pseudamnicola cuanta KUSTER 


A: appareil genital femelle, vue exterieure. 

B: le meme vu de l'interieur, apres la sépa- 
ration de la cuticule fibreuse. 

C: appareil genital mále (d'apres RADOMAN,1966): 


ado : glande accessoire de l'oviducte 
avd : glande accessoire du vas deferens 
(prostata) 
be : bourse copulatrice (Bursa copulatrix) 


gl : glomérule 
gpg : conduit ou canal gonopéricardial 


pg : gonopore 
Ov : ovaire 
ovd : oviducte 

: pénis 

Rsl : réceptacle séminal 

t : testicule ` 

v : vagina 

vd : vas deferens 


Tr 
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La descriptlon du nouveau genre Ventrosia et le groupement de certaines especes 


qui appartenaient au genre Hydrokia, tout comme la dlfférence par rapport à Pseu- 
ad cola, ont engendré aussl beaucoup de discusslons. RADOMAN (1966, 1972) flxe 

la posltion du genre Pseudamnicola par rapport a Hydrobia et Ventriosa par des ta- 
bleaux comparatifs concernant les dlmenslons dlfférentes de la coquille et de 1'ou- 
verture, ensemble avec les caractéres anatomiques (RADOMAN,1977). Dans ce regrou- 
pement des espèces, Aydroßia stagnorum appartient au nouveau genre créé par RADOMAN 
- Ventaosia stagnorum et Hydnobia ventrosa sont inscrits en synonymle. plus tard, 
BANK, BUTOT et CITTENBERCER (1979) et plus tard encore BANK et BUTOT (1984) donnent 
une sérle d'arguments anatomlques et conchyliologiques qui les font douter de la 
synonymie de Hydrolia ventrosa = Helix stagnorum GMELIN,1791 et mettent en discus- 
sion et la réalité et la posltion du genre Ventrosia RADOMAN,1977, un genre qui 
contient - selon les caractères anatomiques - Hydrokia slagnorum. 

VERA FRETTER et A.GRAHAM (1978) ont montré pourtant que la synonymic de ces deux 
especes est faite sur la base de la prlorlté en nomenclature et qu'il n'y a plus 

de discussions, même si la dénomination de Hydrolia ventrosa a été si longtemps 


employée. 


A toutes ces discussions, RADOMAN (1974, 1979) revient avec de nouveaux arguments 
pour soutenir ses propositlons. Presqu'en même temps, BOETERS (1971) sépare blen 
et d'une maniere convainquante les genres Pseudamnicola des autres genres voisins 
et ainsi sa position systématique est bien établie dans la famllle Hydrokiidae, 
Nous considérons également blenvenus les compléments falts par CHUKELIN (1978) 


en ce qui concerne la position et l'écologie des espèces de la famille Hydrokiidae 


de la Mer Nolre, 


Etant données ces dlscussions, les synonymes et les descrlptlons de nouvelles uni- 
tés taxonomiques entre les Aydrokiinae, 11 était difflclle de faire la révision 

du genre Pseudamnicola en Roumanle. En observant aussi les especes décrites par 
JADIN (1952) de la faune de 1'Union Sovlétique, les informations blbllographiques 
et en comparant notre matériel d'étude, nous avons constaté que, dans la faune de 
Roumanie, il y a de nombreuses espéces qui ne correspondent pas a leur descriptlon. 
Par rapport à deux espèces que nous avons cltées (CROSSU,1956) pour la faune de 
Roumanie, nous avons constaté la présence de nouvelles unités taxonomiques, et nous 
nous permettons, dans cette revlsion, de les décrlre comme des especes nouvelles. 
La source de notre matériel d'étude, pas tellement riche, provlent du delta du Da- 
nube et de Razelm, une grande lagune près de la Mer Noire.Uñe bonne partie de ce 
matériel provient du Docteur M.BACESCU et du Docteur RODICA LEONTE, hydrobioiogues 
connus, qui nous l'ont donné pour la détermination et que nous remercions dans la 


présente étude. 


Le genre Pseudamnicola est représenté par plusieurs sous-genres, dont un certain 
nombre connus par des formes fossiles. Aujourd'hui, on ne trouve que le sous-genre 
Pseudamnicola s.str, en Roumanie, caractérisé par un nombre réduit de tours de la 


spire dont la surface est lissc.Volel les espèces et leur description 3 
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Pseudamnicola penchinati BOURGUIGNAT,1870 


Coguille petite, ovale, rondement dilatee, a spire tres aplatie et apex obtus; elle 
a guatre tours dont le dernier est plus dilate et depasse de beaucoup la hauteur de 
la spire; le peristome est ininterrompu, aigu, ä bord colümellaire un peu retrousse, 


sans couvrir l'ombilic, celui-ci étant représenté par une fente distincte (Fig.3). 


Fig.3 : Pseudamnicola penchinati BOURGUIGNAT 


Dimensions : hauteur et largeur : 2 mm., la hauteur excede rarement 2,3 mm., la 
hauteur de l'ouverture dépasse 1/3 de la longueur totale de la coguille. 
Habitat : On la trouve uniquement dans les eaux douces, riches en plantes, sur 
fond boueux. 

Notre collection contient quelques exemplaires récoltés dans le cours inférieur 
du Danube, entre Calarasi et Braila. Elle semble étre une espece endémique de 


Roumanie, 


Pseudamnicola nazelmiana n.sp. 


Coquille ovale, turriculée de 4,5 tours, fortement bombés, le dernier est plus 
grand, suture profonde, péristome continu, au bord supérieur attaché au dernier 
tour et bord columellaire retroussé au-dessus de l'ombilic, qui reste pourtant vi- 
sible. La surface de la coquille est lisse, à faibles striations de croissance, 
rares, irregulieres et très fines. Couleur gris-blanchâtre, opaque, la coquille 
est mince et fragile (Fig.#). ` 
Dimensions : hauteur : 3 mm., largeur 2 mm. 

Habitat : dans les eaux peu saumätres du complexe lagunaire de Razelm, sur fond 
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